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Note de dernière minute : 

Le Bureau vous informe  
 

Votre association, Hautefort, Notre Patrimoine, organise une sortie d’été, 
le samedi 5 juillet. 

 
Au programme : 

 
7h45         Départ de l’autocar 
8h45     Visite guidée du château de l’Herm 

11h00     Bars, visite du musée de l’harmonium 
12h / 12h30 Fanlac : repas au restaurant auberge Le Croquant 
14h00      Visite guidée du village de Fanlac 
16h00       Visite de Saint-Amand de Coly 

 
Coût par personne, 40 € 

 
Attention : le nombre de places étant limité par les capacités du restaurant,  

seuls les 53 premiers inscrits pourront participer à cette sortie. 
 
 

INSCRIVEZ-VOUS VITE ! 

HAUTEFORT NOTRE PATRIMOINE - Association régie par la loi de 1901 

Hôtel de ville de HAUTEFORT - Rue Sylvain Floirat  

Hautefort, Notre Patrimoine 
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I. 
La lettre de la Présidente 

 
 

  Chers Adhérents, chers Amis,  

 
 Pour la quatrième fois les membres du Conseil d’Administration viennent de me réélire 
présidente de HNP, malgré mes difficultés à m’exprimer en public. Je les remercie bien 
chaleureusement pour leur confiance et leur amitié. 
 
 Nous avons eu le plaisir d’accueillir deux nouveaux arrivants dans notre conseil : Évelyne 
COLLIN, retraitée de l’enseignement résidant à Badefols-d’Ans, et Thomas Mc DONALD, secrétaire 
général de la Fondation du Château de Hautefort. Tous deux ont à cœur d’apporter à notre 
association toutes leurs idées et leur bonne volonté, et nous les remercions de nous avoir rejoints. 
Une troisième personne, Monique DEBET, également de Badefols-d’Ans, nous a fait la bonne 
surprise de venir nous aider en attendant d’être élue l’an prochain. Elle va ainsi seconder l’équipe 
du secrétariat. Nous remercions aussi, vivement, tous les nouveaux adhérents qui viennent grossir 
nos rangs. 
 
 Malheureusement nous déplorons la disparition de l’un des membres fondateurs en la personne 
de Jean ESCOT. À sa famille et ses amis nous présentons toutes nos condoléances.  Pierre VILLOT 
lui rend hommage dans les pages suivantes. D’autres  familles parmi nos adhérents ont eu également 
la douleur de perdre l’un des leurs. Nous les assurons de toute notre amitié et de notre soutien. 
 
 Nos manifestations vont se poursuivre cette année à peu près selon la trame prévue. La 
commémoration de la guerre 14-18 est maintenant bien amorcée : le général Christian BOISSON a 
tenu sa conférence sur les origines probables ou supposées de ce conflit lors de l’Assemblée 
Générale, au cours de laquelle nous avons pu consulter quelques panneaux d’exposition de Pierre 
VILLOT.  Dans les semaines qui viennent, la collecte des documents que vous voulez bien nous 
proposer ou nous confier va continuer, la prochaine étant programmée à Sainte-Eulalie le 24 mai.  
L’élaboration d’un ouvrage global clôturera, pour 2018, notre contribution à ce devoir de mémoire. 
D’autres publications verront le jour également, particulièrement le recueil de documents Tome 6 
consacré essentiellement à la vie de Sylvain FLOIRAT. 
 
 Bien sûr je n’oublie pas le livre de Michel MASSÉNAT « Si Cherveix-Cubas nous était conté ! », 
magnifique ouvrage que nous sommes très fiers de publier.  
 
 Notre sortie de début d’été, le 5 juillet, nous emmènera dans le pays de Jacquou, celle de la 
rentrée nous ouvrira les portes (extérieures uniquement) d’autres belles demeures, avec entre-temps 
une seconde conférence de Christian BOISSON sur le thème de la bataille de la Marne.  
 
 Chers Amis, nous sommes toujours très heureux de vous rencontrer et de vous accueillir 
nombreux à nos diverses manifestations, c’est très encourageant et nous vous en remercions 
vivement.  
 
À bientôt. 

 

Sylvette MICHEL, présidente 
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La romancière Violette NAVILLE MORIN. 

Un certain BERTRAND, maire de Cabourg au 
XIXème, originaire de Saint Agnan. 

Jean ESCOT a légué à notre association un très 
important fonds de documents, dans lequel nous 
puiserons certainement de nombreux sujets pour 
nos futures publications. 

Nous le remercions pour tout le « travail » qu’il 
a produit pour notre association et nous 
garderons de Jean ESCOT le souvenir d’un 
homme à la grande gentillesse, toujours avec le 
sourire, d’humeur plaisante et gaie, sa 
disparition nous attriste beaucoup. 

Lors de notre Assemblée Générale, Paul 
LARUE, doyen des membres du C.A. est 
intervenu pour lui rendre hommage. 

À l’initiative de sa famille, une cérémonie de 
souvenir a eu lieu le vendredi 2 mai dernier au 
cimetière d’Hautefort ; au nom de Hautefort, 
Notre Patrimoine, un hommage lui a également 
été rendu par Pierre VILLOT, président 
honoraire de l’association. 

Hautefort, Notre Patrimoine présente ses 
sincères condoléances à toute sa famille. Nous 
remercions vivement Madame ESCOT  et sa 
famille, de la bienveillante attention qui nous est 
accordée, selon la volonté de notre regretté ami 
Jean. 

 

Pierre Villot 

 

II. 

Jean ESCOT 

Notre ami Jean ESCOT, l’un des membres 
fondateurs de notre association est décédé à son 
domicile en Normandie, en avril dernier. 

Jean né à Hautefort en 1934, était d’une grande 
famille de Hautefort, la famille CÉLÉRIER ; il 
avait fait sa carrière dans les Impôts, où il avait 
été Inspecteur. 

Très attaché à son pays natal, membre du 
Conseil d’Administration d’H.N.P. secrétaire 
durant plusieurs années, il participait activement 
aux travaux lors des premières assemblées 
générales, et intervenait à chacune de celles-ci 
pour nous faire un exposé sur un sujet précis, et 
nous faire part des résultats de ses nombreuses 
recherches ; il avait toujours un sujet terminé, et 
plusieurs dossiers en cours. 

Car Jean ESCOT était un infatigable chercheur, 
rien ne lui échappait, tout l’intéressait lorsqu’il y 
avait une relation avec le pays de Hautefort. 

De nombreux dossiers qu’il avait réalisés pour 
notre association ont déjà fait l’objet d’une 
publication dans nos Tomes de « Recueil de 
documents », ou d’un document spécial comme 
« la fête de l’aviation » et le « chemin de fer à 
Hautefort » ; d’autres dossiers et documents sont 
en attente de publication. 

Nous citerons quelques-uns de ceux-ci : 

Le peintre Gabriel BREUIL de l’école des 
peintres d’Avignon. 

Au cimetière d’Hautefort, 
l’hommage d’H.N.P. par Pierre 
VILLOT, à Jean ESCOT, avec 
toute sa famille. 

(photographie  

Sylvette MICHEL) 
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III. 

Comptes Rendus des Réunions du C.A. 

 

RÉUNIONS DU CONSEIL d’ADMINISTRATION 

1/ Compte-Rendu de la Réunion du 23/01/2014  

Membres Présents :  
Mesdames : Christiane BUGEAUD, Sylvette 

MICHEL.  
Messieurs : Daniel BLONDY, Philippe 

CHARIERAS, Christian CONTAT, 
Michel MASSÉNAT, Pierre 
VILLOT.  

Membres excusés :  
Madame : Monique MASSÉNAT. Messieurs : 

Michel DESMAISONS, Dominique 
LIABEUF.  

1/1 : Nouvelles adhésions enregistrées : 

Monsieur PAROT Daniel de GÉNIS, Madame 
BOISCOMMUN Danièle de PERREUX sur 
MARNE, Monsieur PERSONNE Vincent de 
CHERVEIX-CUBAS. 20 nouvelles adhésions en 
2013 -1 en 2014.  
Les adhérents demandant souvent à quel moment il 
faut régler les cotisations, nous ajoutons un rappel 
de cotisation au CRA 38.  

1/2 : Compte-rendu d’activité n°38  

Philippe CHARIÉRAS rappelle qu’il a eu 
l’enregistrement de la conférence de JF. 
GAREYTE trop tard pour en faire le compte-rendu 
dans le n°38. Celui-ci apparaitra dans le prochain 
compte- rendu d’activité n°39.  
Il reste 3 colonnes à remplir. Philippe 
CHARIÉRAS et Pierre VILLOT vont écrire un 
article sur chacun des 2 décès survenus depuis peu : 
Madame QUEYROI, Monsieur DUMONCEL.  
Le CRA 38 sera expédié début semaine 6.  

1/3 : Assemblée générale 2014 à SAINTE-
EULALIE  

Comme l’année dernière à CLAIRVIVRE, 
l’Assemblée Générale aura lieu en fin de matinée. 
Philippe CHARIÉRAS et Daniel BLONDY vont 
rencontrer le responsable RESTAUVÉZÈRE 
Monsieur RIQUIER qui ouvrira le samedi pour 

nous, afin de définir le menu et le prix des repas 
pour environ 60 personnes.  
L’après-midi, Christian BOISSON fera une 
conférence sur les origines de la guerre 14/18..  

1/4 : Livre de Michel MASSÉNAT  

Michel MASSÉNAT termine son livre sur 
CHERVEIX-CUBAS. Il a traité les sujets 
suivants : Église de CUBAS, route NAPOLÉON. 
Il propose de faire une conférence sur ce sujet.  

1/5 : Recueil de documents Tome 6  

Michel MASSÉNAT propose comme thème 
principal Sylvain FLOIRAT. Il fait des recherches 
mais bloque sur certains moments mal connus de 
sa vie.  

Il faut constituer une équipe pour ce gros travail. 
Trouver des témoins qui l’ont connu et envisager 
une soirée publique avec eux pour collecter des 
témoignages.  

D’autre part, dans ce recueil, Pierre VILLOT a 
commencé un chapitre sur CHOURGNAC-D’ANS 
et a rassemblé des documents. Il parlera de 
Madame QUEYROI, de son action en tant que 
Maire et produira les hommages des diverses 
personnalités présentes à ses obsèques.  

1/6 : Classement des documents  

Monique MASSÉNAT et Christian CONTAT ont 
commencé cet important travail en utilisant le 
progiciel « PATRIDOC » conçu et mis en place 
par Michel MASSÉNAT.  
Un appel aux volontaires pour participer à ce 
travail est lancé.  

1/7 : Achat de matériel  

Michel MASSÉNAT est chargé de chercher une 
imprimante et un vidéo projecteur.  
Difficultés pour trouver sur le marché grand public 
une imprimante capable de traiter un papier épais 
(200 à 250g) et dans laquelle l’encre ne sèche pas. 
Les imprimantes « Laser » ne prennent pas le 
papier épais.  
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Les fournisseurs consultés conseillent de confier ce 
type d’impression à des professionnels. Affaire à 
suivre…  
Vidéo projecteur : mêmes fournisseurs et mêmes 
difficultés. Les appareils existants ne correspondent 
pas à ses recherches ou seraient à des prix trop 
élevés env. 2000 €. Le budget prévu pour cet achat 
se situe entre 500 et 600€.  

1/8 : Guerre 14/18  

Pierre VILLOT prépare 2 ou 3 panneaux 
d’exposition présentés lors de l’Assemblée 
Générale.  

1/9 : Questions diverses  

Pierre VILLOT montre une partition des années 40 
(1947) « La gente alouette » texte tiré d’une œuvre 
d’EUGÈNE LE ROY, « l’Année rustique en 
Périgord ».  
Daniel BLONDY doit présenter une copie à son 
association de chant pour la déchiffrer.  

1/9 : Cours de Patois  

Daniel BLONDY demande s’il est possible, à la 
suite des réunions déjà organisées en fin d’année 
2103, de continuer ces rencontres sous forme de 
conversations en patois. Les membres présents y 
sont favorables. Monsieur Jean CHEYROU est 
partant pour refaire une série de 4 réunions en 
alternance avec d’autres intervenants.  
Cela fera l’objet d’un entrefilet dans le CRA n°38 
afin d’informer les adhérents qui souhaitent y 
participer.  
Pierre VILLOT propose que soit réalisé à 
l’occasion de ces réunions, un recueil des mots 
oubliés dans les différents dictionnaires. 

1/10 : Facturation des livres d’Alain BERNARD  

10 livres d’Alain BERNARD sur Nicolas FAURE 
mis en vente par H.N.P. ont été vendus. La remise 
consentie par l’auteur est fixée à 20% par ouvrage 
vendu.  
Une réponse sera faite par le secrétariat de HNP à 
l’éditeur afin que la facturation soit adressée au 
siège de l’association, à l’attention de C. 
BUGEAUD trésorière de H.N.P.  

2/ Compte-Rendu de la Réunion du 27/02/2014  

Membres Présents :  

Mesdames : Christiane BUGEAUD, Monique 
MASSÉNAT, Sylvette MICHEL.  

Messieurs : Daniel BLONDY, Philippe 
CHARIERAS, Christian CONTAT, 
Michel DESMAISONS, Pierre 
VILLOT.  

Membres excusés :  

Madame : Evelyne COLLIN.  

Messieurs : C.BOISSSON, Paul LARUE, 
Dominique LIABEUF, Michel 
MASSÉNAT,  

2/1 : Cotisations  

La feuille d’adhésion et d’appel à cotisation jointe 
au compte-rendu d’activité n°38 a permis une 
bonne rentrée des cotisations 2014.  

2/2 : Demande de subvention  

Comme tous les ans, HNP sollicite une subvention 
auprès du Conseil Général de la Dordogne. La 
demande a été faite le 25 février.  

2/3 : Organisation de l’Assemblée Générale  

L’Assemblée Générale se déroulera à Sainte-Eulalie 
d’Ans le samedi 26 avril 2014 à partir de 14 heures 
30.  
La municipalité met 2 salles à notre disposition. 
Une salle des écoles pour la tenue de l’AG, la salle 
des fêtes pour le repas du soir.  
Le programme de la journée sera joint à la 
convocation et sera adressé aux adhérents le jeudi 3 
avril.  

2/4 : Programme (provisoire à valider)  

14h30 Accueil des participants - pointage des 
adhérents  

15h Le mot du maire – début de l’AG  
       Rapport moral et financier  
       Élection et renouvelt des membres du bureau  
       Questions diverses  
       Proposition de modification des statuts (art. n°2)  
       Projets 2014  
       Présentation du livre de Michel MASSÉNAT 

(Si Cherveix-Cubas nous était conté !)  
16h Pause (Présentation des publications HNP, 

visite de l’exposition de P.VILLOT sur la 
guerre 14/18, souscription au livre de M. 
MASSÉNAT)  
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16h30 /17h45 Conférence de C. BOISSON 
17h45 /18h pot de l’amitié  
18h /19 h visite des établissements DURAND  
19h30 repas.  

2/5 : Repas de l’assemblée générale  

La solution envisagée de confier à « Restauvézère » 
la confection du repas ne sera pas possible pour la 
simple raison que le personnel n’est pas autorisé à 
travailler le samedi. Nous aurons recours à un 
traiteur, employé à « Restauvézère » JCB Traiteur 
de Saint Léon sur Lisle. Celui-ci prend en compte 
les fournitures (couverts, matériel de cuisine) le 
personnel de cuisine et de service ainsi que la 
vaisselle complète.  

Le prix du repas est de 22 Euros / personne apéritif, 
vin et café compris. Le menu retenu est le suivant :  

Velouté potiron et châtaigne  
Feuilleté de poisson au st Jacques  

Grenadin de veau à la plancha sauce au cidre 
parfumé aux baies roses  

Pommes fondantes gratinées  
Flan de courgettes  

Salade fromage (Saint Nectaire)  
Dessert (Tarte pomme noix)  

Café  

2/6 : Projets 2014  

- 2 conférences animées par C. BOISSON : Une le 
jour de l’AG « origine de la guerre 14/18 », une au 
mois d’août « la bataille de la Marne ».  
- 1 conférence en fin d’année par JF GAREYTE 
« Antoine de Tounens suite… ».  
- Sortie en juin à définir. Plusieurs idées à confirmer 
(Château de l’Herm, grotte de Rouffignac, Bars, 
Fanlac) Le but est de découvrir ou redécouvrir le 
patrimoine proche de notre Pays de Hautefort.  
- Sortie découverte en octobre « châteaux et belles 
demeures en Pays de Hautefort ».  
- Présentation d’une exposition sur la guerre 14/18. 
(Documents collectés suite aux réunions organisées 
dans les communes en 2013).  

2/7 : Livre de Michel MASSÉNAT  

HNP éditera le livre de M. MASSÉNAT « Si 
Cherveix-Cubas nous était conté ! ». Cet ouvrage 
sera inclus au catalogue des publications de H N P 
et mis à la vente au même titre que les publications 
actuelles. Une convention sera établie entre M. 

MASSÉNAT et HNP afin de définir le rôle de 
chacun.  
M. MASSÉNAT présentera son livre pendant l’AG 
de HNP. Une souscription sera ouverte à un prix 
préférentiel à cette occasion. La sortie officielle est 
prévue au mois de juillet 2014 (date à définir).  
Une réunion sera prévue prochainement afin de 
définir précisément le nombre d’ouvrages à 
imprimer et le prix de vente.  

2/8 : Réédition de documents  

Il a été décidé de procéder à un nouveau tirage de 
50 exemplaires du livre de Jean LAGUIONIE 
« L’Auvézère et sa vallée ». Certaines lithographies 
sont épuisées. Il a été décidé également de prévoir 
leur retirage (liste à établir)  

2/9 : Achats matériels 

Sujet évoqué à notre dernière réunion (voir CR du 
23 janvier) Décision est prise par les membres du 
CA d’acheter le matériel suivant :  
- 1 imprimante HP A3 - Couleur jet d’encre – 
Capacité d’impression jusqu’à 200g/m²  
- 1Vidéoprojecteur InFocus In116A en format 
16/10.  

Notre présidente valide ces achats.  

2/10 : Envoi de courriers  

Un courrier sera adressé aux Maires du canton pour 
les informer sur nos activités, les inviter à notre AG. 
et remercier les communes qui nous apportent leur 
aide financière.  

2/11 : Charte H.N.P.  

Pierre VILLOT propose une charte de publication, 
d’édition et de communication de documents 
recueillis pa H.N.P. Elle fera l’objet d’une 
discussion pour approbation lors d’une prochaine 
réunion de CA. 

3/ Compte rendu de la réunion du 29/04/2014  

Membres Présents :  
Mesdames : Christiane BUGEAUD, Evelyne 

COLLIN, Monique MASSÉNAT, 
Sylvette MICHEL.  

Messieurs : Christian BOISSON, Daniel 
BLONDY, Philippe CHARIERAS, 
Christian CONTAT, Michel 
DESMAISONS, Gilbert GÉRAL, 
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Paul LARUE, Dominique 
LIABEUF, Thomas Mc DONALD, 
Michel MASSÉNAT, Pierre 
VILLOT.  

Membres excusés :  
Messieurs : Patrick ONRAED, Jacques 

PISTRÉ, Alain RAMOS.  

Invitée : Madame Monique DEBET 

3/1 : Election des membres du conseil 
d’administration 

Les membres du Conseil d’Administration 
régulièrement convoqués, se sont réunis le mardi 
29 avril 2014 au bureau du siège de l’association, 
afin de procéder à l’élection des membres du 
bureau, (Art. 9 – a)  

Membres du C.A. présents :  
Mesdames : Christiane BUGEAUD, Évelyne 

COLLIN, Monique MASSÉNAT, 
Sylvette MICHEL.  

Messieurs : Christian BOISSON, Daniel 
BLONDY, Philippe CHARIÉRAS, 
Christian CONTAT, Michel 
DESMAISONS, Gilbert GÉRAL, Paul 
LARUE, Dominique LIABEUF, 
Thomas Mc DONALD, Michel 
MASSÉNAT, Pierre VILLOT.  

Membres absents excusés, représentés :  
Messieurs : Pierre LARUE, Roger CLERGERIE, 

Yves MOREAU.  

Membres absents excusés :  
Messieurs : Patrick ONRAED, Jacques PISTRÉ, 
Alain RAMOS.  

Sont élus à l’unanimité des membres présents 
ou représentés :  
Présidente :   Sylvette MICHEL  
Vice-présidents :  Monique MASSÉNAT, Daniel 

BLONDY  
Secrétaire :   Michel DESMAISONS  
Secrétaire adjoint : Dominique LIABEUF  
Trésorière :   Christiane BUGEAUD  
Trésorière adjointe : Évelyne COLLIN  

Madame Monique DEBET souhaite faire partie du 
Conseil d’Administration. Suite à une candidature 
trop tardive, il n’a malheureusement pas été 
possible de l’inclure comme membre du conseil. 

Néanmoins, et afin qu’elle s’informe sur le 
fonctionnement du poste de secrétaire, Michel 
DESMAISONS lui transmettra pour information 
les comptes rendus de réunion et les courriers de 
l’association. 

Pour rappel, sont :  
Président Honoraire, Fondateur : Pierre LARUE.  
Président Honoraire : Pierre VILLOT  
Président d’honneur : Yves MOREAU, Maire de 
Hautefort, Conseiller général du canton de 
Hautefort.  
Président d’honneur, membre fondateur : Roger 
CLERGERIE.  

3/2 : Remerciements  

Sylvette MICHEL, félicite les nouveaux arrivants 
au conseil d’administration, Évelyne COLLIN et 
Thomas Mc DONALD. Elle remercie l’ensemble 
des membres du bureau pour le travail effectué 
durant l’année 2013 et pour l’organisation de 
l’assemblée générale.  

3/3 : Répartition des tâches et organisation  

Les membres du Conseil d’Administration 
souhaitent reconduire l’organisation mise en place 
ces dernières années afin que chacun puisse 
participer au fonctionnement de notre association. 
Ainsi :  

Sylvette MICHEL présidente et les vice-présidents 
sont en charge de la communication et des relations 
extérieures.  

Daniel BLONDY Vice-président et Christian 
BOISSON sont chargés d’organiser des 
conférences et des sorties ainsi que des recherches 
en toponymie, microtoponymie et occitanie.  

Philippe CHARIÉRAS est chargé des travaux de 
recherche sur les archives de Hautefort (hospice, 
château…).  

Philippe CHARIÉRAS et Christian CONTAT 
assurent la coordination pour le classement des 
documents et l’archivage.  

Jacques PISTRÉ a en charge les relations avec 
l’enseignement.  

Sylvette MICHEL, Michel MASSÉNAT et Michel 
DESMAISONS assurent le suivi des activités et 
des actions planifiées.  
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Michel MASSÉNAT et Jacques PISTRÉ sont 
chargés du développement informatique et des 
publications.  

Michel MASSÉNAT est administrateur du site 
internet  

Christiane BUGEAUD trésorière,  

Gilbert GÉRAL, Patrick ONRAED et Thomas Mc 
DONALD sont chargés des relations avec l’office 
de tourisme de HAUTEFORT, du château et des 
intercommunalités.  

Monique MASSÉNAT, Pierre VILLOT et Alain 
RAMOS sont chargés des recherches historiques.  

Paul LARUE et Christian BOISSON sont chargés 
des recherches sur l’histoire de la vie agricole 
locale ainsi que des recherches et études sur le petit 
patrimoine local.  

Sylvette MICHEL, Daniel BLONDY et Michel 
DESMAISONS sont chargées des relations avec la 
presse et les Médias.  

Pierre VILLOT est responsable des organisations 
commémoratives 1914-18.  

3/4 : Commémoration 1914-18  

Pierre VILLOT rappelle les engagements d’HNP 
dans ce domaine. Les réunions dans les communes 
du canton vont être poursuivies en 2014. Après 
Granges d’Ans, Nailhac et La Chapelle Saint-Jean 
réalisées en 2013, la prochaine réunion 
d’information pour la collecte de documents est 
prévue à Sainte-Eulalie d’Ans le 24 mai à 14 
heures.  

P. VILLOT préparera un communiqué à fournir au 
maire et qui paraîtra dans le bulletin Municipal 
pour informer les habitants de la commune de 
Sainte-Eulalie d’Ans.  

Daniel BLONDY propose que Christian 
BOISSON présente ses conférences sur la guerre 
1914-18 aux scolaires. Contact sera pris avec les 
écoles du canton et le lycée d’Excideuil.  

3/5 : Permanences au bureau HNP  

La présence au bureau de l’association les 1er et le 
3ème jeudi de chaque mois de 14 heures 30 à 17 
heures sont reconduites pour l’année 2014. Les 
adhérents qui le souhaitent sont les bienvenus.  

3/6 : Sortie du 5 juillet  

La visite de la grotte de Rouffignac initialement 
prévue, ne sera pas possible à cette période de 
l’année. Sont toujours possibles les visites 
suivantes :  

- Le château de l’HERM  
- Le musée de l’harmonium à Bars  
- La visite du village de Fanlac avec repas à 
l’auberge de ce village (limité à 50 repas)  
Reste un site à définir pour terminer la journée. 
Contact sera pris au château de Sauvebœuf par Ph. 
CHARIÉRAS.  

3/7 : Sortie d’automne  

Comme annoncé précédemment, une sortie 
découverte « châteaux et belles demeures en Pays 
de Hautefort » sera organisée en octobre prochain, 
le 4 ou le 11. Cette sortie sera ouverte à tous les 
adhérents d’HNP et se situera sur le territoire de la 
commune de Sainte-Eulalie d’Ans.  

3/8 : Sortie « jumelage ANS »  

Une sortie est prévue par le comité de jumelage 
« Ans » du 12 au 18 août. La présence de HNP est 
souhaitée.  

3/9 : Livre « Si Cherveix-Cubas nous était 
conté ! » 

Les réservations à tirage limité lancées le jour de 
l’AG sont très encourageantes. Il a été décidé de 
confirmer l’édition de 400 exemplaires répartis de 
la façon suivante :  

190 exemplaires brochés,  

190 exemplaires cartonnés rigides,  

20 exemplaires avec reliure de luxe.  

La sortie officielle est prévue le vendredi 13 juin à 
20h30 à Cherveix-Cubas (salle des fêtes).  

3/10 : Édition recueil de documents Tome 6  

Sujet principal, Sylvain FLOIRAT. Une réunion de 
travail aura lieu le 15 mai au bureau de 
l’association afin de réunir tous les documents en 
notre possession.  

3/11 : Compte-rendu d’activité 

Le prochain compte-rendu d’activité n°39 sera 
réalisé fin mai 2014.  
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Compte rendu de l’Assemblée générale du 26 
AVRIL 2014  

Exercice 2013  

1/ La présidente Sylvette MICHEL ouvre la 
séance et remercie Monsieur Bernard 
DURAND, Maire de SAINTE-EULALIE 
d’ANS de nous avoir permis d’organiser notre 
Assemblée Générale dans les locaux de sa 
commune et lui demande de transmettre sa 
reconnaissance pour leur aide, à la secrétaire de 
Mairie et au personnel municipal.  
Des remerciements pour leur présence sont 
adressés à Monsieur Yves MOREAU Maire de 
HAUTEFORT et Conseiller Général du Canton, 
à Monsieur DEBET, Maire de BADEFOLS 
D’ANS , à Monsieur Thomas Mc DONALD, 
secrétaire général de la fondation du château de 
HAUTEFORT, à Monsieur Louis-Charles 
BARNIER Président du musée de la médecine 
de HAUTEFORT, à Madame ABRIAT et 
Monsieur FROIDEFOND, représentant 
l’association Mémoire et Patrimoine de SAINTE
-ORSE, ainsi qu’à Messieurs Ulysse TALLET et 
Michel PITOUT, correspondants de la presse.  
Un remerciement particulier est adressé aux 
Maires des communes du Canton de Hautefort 
qui, par leurs aides financières, soutiennent notre 
association.  
De nombreux adhérents, nous ont transmis leurs 
excuses pour leur absence, nous mentionnerons 
tout particulièrement celles de Pierre LARUE, 
notre président-fondateur d’HNP.  

2/ 80 personnes assistent à cette 16ème A.G. 
salle des écoles de SAINTE-EULALIE d’ANS.  

Hautefort Notre Patrimoine situe son action dans 
tout le Pays de HAUTEFORT. Son Assemblée 
Générale est un événement majeur au cours de 
l’année et les Membres du Conseil 
d’Administration souhaitent l’organiser 
successivement dans chacune des communes du 
canton. 
Dans son intervention en début de réunion, 
Monsieur Bernard DURAND a dit sa 
satisfaction de nous accueillir dans son village. Il 
a mis l’accent sur l’utilité de nos actions et a 
assuré notre présidente de son soutien. 
En deuxième partie de la réunion le Général 
Christian BOISSON a présenté « La guerre 

mondiale 1914-18. Un conflit prévisible ? Un 
conflit évitable ? ».  

3/ Rapport Moral et Financier  
Bienvenue aux 20 nouveaux adhérents au cours 
de l’année 2013. Malheureusement, au cours de 
l’année 2013, nous avons à déplorer le décès de 
8 adhérents :  
Mesdames Christine CLÉMENT, Marguerite 
GÉRARDIN, Thérèse FAURIE.  
Messieurs André GUILLEMAIN, André 
GÉRARDIN, Yves FRUGIER, Jean-Louis 
PORTAS, André DELPEUCH.  
En ce début d’année 2014, nous avons appris la 
disparition de Monsieur Jean ESCOT, membre 
du conseil d’administration et de Monsieur 
Maxime LESPINASSE adhérent.  
Un hommage leur a été rendu par Monsieur Paul 
LARUE doyen du Conseil d’Administration, 
membre fondateur.  
187 adhérents sont à jour de leur cotisation 2013, 
le quorum est du ¼ de ceux-ci soit 46.  
47 adhérents présents et 29 ayant donné mandat, 
le total est de 76 : l’A.G. peut délibérer sur son 
ordre du jour.  
Le rapport moral de l’exercice 2013, adressé à 
chaque adhérent en même temps que la 
convocation à cette A.G., est présenté par les 2 
vice-présidents Daniel BLONDY et Philippe 
CHARIÉRAS.  
Aucune question sur son contenu n’est posée par 
les membres présents.  
Soumis au vote de l’assemblée, aucune 
opposition et aucune abstention sur celui-ci, il 
est adopté à l’unanimité des membres présents 
ou représentés.  
Le rapport financier de l’exercice 2013, adressé 
à chaque adhérent en même temps que la 
convocation à cette A.G., est présenté par la 
trésorière Christiane BUGEAUD.  
Le compte prévisionnel pour l’exercice 2014, 
adressé à chaque adhérent en même temps que la 
convocation à cette A.G., est présenté par la 
trésorière Christiane BUGEAUD.  
Question posée par un adhérent :  
Concernant le rapport financier, signification de 
la rubrique 77 « Produits exceptionnels » ?  
Réponse: Il s’agit des encaissements des frais de 
repas (sorties et AG) payés par les participants. 
Ce montant figure en recette à la rubrique 77 et 
en dépense à la rubrique 62. 
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Soumis au vote de l’assemblée, aucune 
opposition et aucune abstention sur le rapport 
financier de l’exercice 2013 et sur le compte 
prévisionnel pour l’exercice 2014, ceux-ci sont 
adoptés à l’unanimité des membres présents ou 
représentés. 

4/ Projet d’activités pour 2014 
Daniel BLONDY et Philippe CHARIÉRAS Vice
-présidents, présentent le projet d’activités pour 
l’année 2014. Ce document était également joint 
à la convocation des adhérents pour l’A.G. 

Le programme d’activités 2014 
- Microtoponymie. Organisation de soirées dans 
les communes du canton de Hautefort dans la 
suite de celles organisées précédemment à 
Granges d’Ans et à Nailhac sur ce thème. Dans 
ce cadre, organisation de rencontres avec des 
personnes parlant l’occitan. 
- Réunions à organiser dans les communes du 
canton afin de continuer la collecte de 
documents sur la guerre 1914/18. 
- En juin, sortie d’une journée de découverte de 
curiosités locales ( château de l’HERM, villages 
de BARS et FANLAC). 
- En août, la bataille de la MARNE, conférence 
présentée par le Général Christian BOISSON. 
- En octobre projet d’une journée de visite du 
patrimoine privé du canton, « Châteaux et belles 
demeures en Pays de Hautefort », ouverte à tous, 
dans la continuité de la sortie 2013 réservée en 
priorité aux membres de « Sainte-Orse Mémoire 
et Patrimoine ». 
- Date et sujet à définir en septembre ou octobre 
pour une conférence  

Édition d’ouvrages  
- Retirage du fascicule « La journée du 21 août 
1849 au château de Hautefort ». L’édition originale 
étant épuisée.  
- Retirage de lithographies épuisées du château de 
Hautefort.  
- Projet d’édition d’un livre sur l’histoire de 
Badefols d’Ans présentée sous forme d’une 
monographie dans la suite de celle de Temple 
Laguyon et incluant tout ou partie du livre de 
raison de Jehan Raffaillac.  
- Publication du livre écrit par Michel 
MASSÉNAT « Si Cherveix-Cubas nous était 
conté ! ».  
- Étude et publication du tome 6 de nos recueils de 
documents avec sujet principal « La vie de Sylvain 
FLOIRAT ».  

5/ Renouvellement du tiers des membres du 
C.A.  

Renouvelables :  
- Madame Christiane BUGEAUD,  
- Messieurs Dominique LIABEUF, Patrick 

ONRAED, Alain RAMOS sont réélus à 
l’unanimité des membres présents ou représentés.  

Nouvelles candidatures :  
Madame Évelyne COLLIN, Monsieur Thomas Mc 
DONALD sont élus à l’unanimité des membres 
présents ou représentés.  

Démission de Madame Martine BÉRENGER du 
conseil d’administration pour convenances 
personnelles le 31/10/2013.  

Election des membres du Conseil de Surveillance :  
Monsieur Jean CHEYROU présente sa 
candidature.  
Il est élu à l’unanimité des membres présents ou 
représentés.  
Madame Françoise de RUGY titulaire sortante et 
M. Alain TAILLEBOIS, suppléant sortant sont 
réélus à l’unanimité des membres présents ou 
représentés.  

Les membres du Conseil de surveillance pour 
l’exercice 2014 sont :  
Titulaires : Madame Françoise de RUGY, 
Monsieur Jean CHEYROU.  
Suppléant : Monsieur Alain TAILLEBOIS.  

6/ Modification des statuts (Article 2)  

Les statuts de l’Association « HAUTEFORT, 
NOTRE PATRIMOINE » ont été déposés lors de 
sa création le 26 août 1997. Depuis cette date ils 
n’ont subi aucun changement.  
L’article 2 qui définit l’OBJET de l’association, 
est ainsi libellé:  
- Cette association a pour but la connaissance du 
Pays d’Hautefort.  
Il s’avère que depuis la date de sa création, les 
activités de l’association se sont développées. 
Ainsi, H.N.P. propose et organise :  
- Des sorties en groupe aux adhérents et non 
adhérents, dans le Pays d’Hautefort et également au 
delà du Pays d’Hautefort. Les thèmes concernent 
aussi bien des sujets historiques que des curiosités 
architecturales ou présentant un intérêt culturel.  
- Des conférences sur des sujets divers, historiques 
ou d’intérêt général.  
- Outre les publications réalisées au sein de 
l’association, H.N.P. publie, diffuse et propose à 
la vente des ouvrages d’auteurs locaux.  
Les membres du Conseil d’Administration 
souhaitent inclure ces activités dans les statuts de 
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l’association en modifiant l’article n°2 comme 
suit :  

Article 2 OBJET :  
- Connaissance des faits, évènements et 
réalisations ayant marqué la vie et constitué 
l’histoire du Pays d’HAUTEFORT.  
- Recensement et classement de tous documents 
historiques relatifs à la commune de 
HAUTEFORT et aux communes voisines. Mise 
à la disposition du public des documents ainsi 
centralisés.  
- Organisation de toute action et sortie 
culturelles destinées à enrichir la connaissance 
de ses adhérents et de tout public.  
Soumise au vote de l’assemblée, aucune 
opposition et aucune abstention sur la 
proposition de modification des statuts, celle-ci 
est adoptée à l’unanimité des membres présents 
ou représentés.  
Un courrier notifiant cette modification, sera 
adressé aux services de la Préfecture de la 
DORDOGNE.  

7/ Présentation du livre « Si Cherveix-Cubas 
nous était conté ! »  

Michel MASSÉNAT, auteur du livre « Si 
Cherveix-Cubas nous était conté ! » a fait une 
présentation de son ouvrage dont la sortie 
officielle est prévue le vendredi 13 juin à 20h30 
à Cherveix Cubas. H.N.P. se charge de l’édition 
de cet ouvrage qui sera mis à la disposition du 
public avec l’ensemble de ses parutions.  
Une réservation à tirage limité de ce livre a été 
ouverte à l’occasion de cette présentation.  

8/ Monsieur Yves Moreau, Maire de 
HAUTEFORT et Conseiller Général du Canton, 
est intervenu en conclusion de l’assemblée 
générale. Il a adressé ses félicitations à notre 
Présidente et aux membres du Conseil 
d’Administration pour l’ensemble de leurs 
travaux. Il les a assurés de son soutien et de celui 
de la Municipalité de Hautefort.  

9/ Conférence  
Après la pose, notre assemblée générale s’est 
prolongée par la conférence du Général 
Christian BOISSON :  
« La guerre mondiale 1914-18. Un conflit 

prévisible ? un conflit évitable ? »  
L'engrenage vers la guerre après l'assassinat de 
l'Archiduc François Ferdinand le 28 juin 1914 à 
Sarajevo. Si cet attentat n'avait pas été commis 
serait-on allé vers un conflit ?  
Les nombreux sujets de tension et les pommes 
de discordes en Europe ne conduisaient-ils pas 
inévitablement à un affrontement entre les 
nations ?  
L'existence de systèmes d'alliances antagonistes 
des grandes puissances garantissait-elle 
l'équilibre ou au contraire n'était-elle pas une 
cause d’embrasement général ?  
Des questions aux réponses multiples depuis 100 
ans.  
Pendant la durée de l’AG, une exposition photos 
réalisée par Pierre VILLOT sur le thème de la 
conférence était visible  

10/ Visite des établissements DURAND  

Les participants ont été invités à visiter les 
ateliers et entrepôts des établissements 
DURAND, spécialisés dans le négoce et le 
conditionnement des noix ainsi que dans la 
fabrication d’huile de noix.  

 

 

 

 

 

 

11 / En conclusion de cette journée, 60 
adhérents se sont retrouvés à 19 heures 30 à la 
salle des fêtes de Sainte-Eulalie d’Ans pour 
partager l’excellent repas.  
C’est ainsi qu’a pris fin cette journée qui s’est 
déroulée dans une ambiance fort sympathique et 
amicale. 

Le Secrétaire, Michel DESMAISONS 
La Présidente, Sylvette MICHEL 
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Une convention de stage a été signée entre 
H.N.P. et Melle Marie CHEINISSE étudiante à 
la faculté de Limoges en préparation d’une 
licence III valorisation du patrimoine et 
développement territorial. 

Pierre VILLOT animateur de stage pour la 
circonstance, a présenté un programme de travail 
concernant une étude pouvant être réalisée sur la 
commune du Temple Laguyon : « Le Temple 
Laguyon, village des Templiers ». 

Ce travail d’inventaire patrimonial et de mise en 
valeur, fera l’objet d’une collaboration avec 
l’Office de Tourisme du Pays de Hautefort. 

Le mémoire d’études de Melle CHEINISSE 
pourrait enrichir le contenu de la brochure « Le 

Temple Laguyon », éditée par HNP en 1999, 
épuisée et toujours en projet de réédition depuis 
de nombreuses années. 

Paul LARUE avait suggéré qu’une étude puisse 
être réalisée sur les cabanes en pierres sèches et 
un travail d’inventaire a déjà été réalisé par 
Pierre VILLOT concernant prés de 70 cabanes 
encore existantes sur les communes de 
Chourgnac d’Ans, Le Temple Laguyon, Granges 
d’Ans, Tourtoirac et Sainte Eulalie d’Ans. 

Un programme de travail pour une étude du petit 
patrimoine, ainsi qu’une valorisation 
patrimoniale pourrait également être envisagé 
sur ce sujet. 

Pierre Villot 

 

 

IV. 

Inventaire du Patrimoine et valorisation patrimoniale 
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Le 28 juillet 1914, les fusils et les canons se font 
entendre dans les Balkans. Les premiers obus 
tombent sur Belgrade. La guerre entre l’empire 
d’Autriche-Hongrie et le royaume de Serbie 
vient de commencer. Le canon ne se taira que 
1567 jours plus tard, le 11 novembre 1918, au 
terme d’un conflit mondial particulièrement 
meurtrier dans lequel auront été impliquées de 
nombreuses nations (75 millions de mobilisés). 

Comment tout cela a-t-il commencé ? 
SARAJEVO (Bosnie) le 28 juin 1914. 
L’archiduc François-Ferdinand, héritier de 
l’empire austro-hongrois, est dans la capitale de 
la province de Bosnie en qualité d’inspecteur 
général des armées impériales. Ici sa vie bascule. 
Son chemin croise celui d’un jeune serbe 
nationaliste qui, de deux coups de pistolet, l’abat 
ainsi que son épouse adorée. Cet attentat va 
servir de prétexte à l’Autriche pour déclarer la 
guerre à la Serbie et conduire par un engrenage 
fatal à une conflagration mondiale avec des 
conséquences cataclysmiques. Vingt millions de 
morts (militaires et civils), trente millions de 
blessés et d’invalides, le ravage de pays entiers 
et un gigantesque bouleversement du monde. 
Pour la France 1,4 million de morts. Près de 900 
morts en moyenne chaque jour ! 27% des jeunes 
entre 18 et 27 ans vont disparaître …  

Ce conflit parait entrer dans une logique de 
provocation / répression. Était-il prévisible ? 
Évitable ? 100 ans après, ce sont autant de 
questions sans réponses véritables et des 
hypothèses contradictoires.  

L’attentat et le mécanisme de 
l’engrenage. 

Les faits 

Le 28 juin en fin d’une belle matinée ensoleillée, 
l’archiduc François-Ferdinand et son épouse, la 
duchesse Sophie, roulent dans un cortège officiel 
de 5 voitures, le long de la rivière Mijacka qui 
traverse Sarajevo. Ils vont à une réception à 

Vijecnica, l’hôtel de ville. L’ambiance est 
tendue, le beau voyage en Bosnie qui coïncide 
avec le quatorzième anniversaire de leur mariage 
vire au cauchemar. Un attentat par bombe vient 
d’être commis sur le cortège, blessant 
grièvement un militaire de haut rang, un policier 
et plusieurs autres personnes. L’auteur, un jeune 
serbe bosnien, a été interpelé, un nommé 
Nedeliko Čabrinović, 19 ans. Le cortège a repris 
sa route. Encore secoué par l’attentat qui a 
égratigné la duchesse, l’héritier est de fort 
méchante humeur. À l’hôtel de ville, l’héritier de 
l’empire austro-hongrois, fait part de son 
mécontentement et écourte la réception.  

Ils repartent pour rejoindre, en longeant toujours 
la rivière Mijacska, le palais du gouverneur où 
est prévu un grand repas… 500 m après l’hôtel 
de ville, sur le quai Appel. C’est le second 
attentat ! La voiture, arrivée au niveau du pont 
Latin, s’arrête dans le carrefour. Un homme 
jeune sort de la foule, il a un pistolet à la main, il 
bondit vers l’automobile et tire à deux reprises. 

Le premier projectile 
touche l’archiduc au 
cou. Le second frappe la 
duchesse à l’abdomen. 
Des policiers se 
saisissent de l’agresseur. 
Il essaie d’avaler une 
pilule de poison mais la 
vomit !  
Dans l’automobile qui 
est repartie, roulant le plus vite possible vers la 
résidence du gouverneur, l’archiduc exhorte son 
épouse à vivre. Mais la duchesse n’entend plus 
rien. Elle a perdu connaissance. François 
Ferdinand qui saigne abondamment, perd 
connaissance à son tour. Les deux s’enfoncent 

dans le coma. Ils meurent une 
quinzaine de minutes plus tard. 

L’auteur des coups de feu se 
nomme Gavrilo Princip, c’est un 
jeune serbe de Bosnie, âgé de 

V. 

La guerre 1914-1918. Un conflit prévisible ? Évitable ? 
Compte rendu de la conférence donnée lors de l’A.G. le 26 avril à Sainte-Eulalie d’Ans. 
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La Triple-Alliance, la plus ancienne, rassemble 
l’empire d’Autriche-Hongrie, l’empire 
d’Allemagne, le royaume d’Italie. Sont alliés 
l’empire Ottoman et le royaume de Bulgarie. 

La Triple-Entente regroupe la France, le 
Royaume-Uni et l’empire de Russie. Leurs alliés 
sont le Portugal, la Serbie, la Grèce et la 
Roumanie.  

Les activités diplomatiques  
et la montée en tension 

Le 23 juillet après concertation avec 
l’Allemagne, l’Autriche-Hongrie lance 
un ultimatum en dix points à la Serbie. Elle 
exige, en particulier, que les policiers autrichiens 
puissent enquêter en Serbie. Le 25 juillet la 
Serbie décrète la mobilisation générale. Elle 
accepte tous les termes de l’ultimatum mais 
refuse que des enquêteurs autrichiens se rendent 
dans le pays.L’Autriche rompt ses relations 
diplomatiques avec la Serbie. Le 28 juillet 
l’empire austro-hongrois déclare la guerre à la 
Serbie ! 

Le 29 juillet, la Russie déclare la mobilisation 
partielle contre l’Autriche-Hongrie. Le 30 juillet, 
la Russie ordonne la mobilisation générale 
contre l’Allemagne. Le 31 juillet, l’Allemagne 
proclame “ l’état de danger de guerre ”. 
L’empire austro-hongrois déclare aussi la 
mobilisation générale en Autriche pour le 4 août. 
L’empereur d’Allemagne adresse des 
ultimatums à la Russie et à la France contre la 
mobilisation et le soutien à la Serbie. 

19 ans. Il ne révèle aucun nom de complices 
éventuels malgré les coups qui pleuvent. Mais la 
police identifie rapidement un troisième 
complice, Trifko Grabez, 19 ans. 

L’enquête est 
rondement 
menée et 4 
mois plus tard, 
ce sont 25 
prévenus qui 
sont présentés 

au procès à Sarajevo. Le procès dure onze jours, 
les responsabilités sont établies. Vienne réclame 
des pendaisons ! La loi austro-hongroise interdit 
la peine de mort pour les moins de 21 ans au 
moment des faits. Trois adultes, Ilić, Cubrović, 
Jovanović, de lointains complices, sont alors 
condamnés à mort et exécutés aussitôt à la 
prison de Sarajevo. Les plus jeunes sont 
condamnés à des peines de prison où beaucoup 
mourront. 

L’enquête 
établit les 
relations 
entre les 
organisateurs, 
les auteurs et 
les complices 
de l’attentat 
ainsi qu’avec 

l’organisation terroriste La Main Noire et les 
services secrets serbes du colonel Dimitrijević, 
un proche du roi Pierre 1er de Serbie. Vienne 
accuse donc formellement Belgrade d’être à 
l’origine de l’attentat, sans toutefois apporter de 
preuves. 

Les activités diplomatiques. 
L’Autriche-Hongrie (très fortement encouragée 
par l’Allemagne) crie vengeance contre la 
Serbie ! Les échanges diplomatiques entre les 
chancelleries d’Europe s’accélèrent et 
s’intensifient. Ils entraînent l’activation d’une 
série d’alliances. Celles-ci vont conduire les 
grandes puissances européennes à s’engager 
dans la voie de la guerre. 

Les alliances 
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La course à la guerre.  
L’embrasement général ! 

Le 1er août, à la suite de la réponse négative 
russe, l’Allemagne déclare la guerre à la Russie. 

Le même jour, à 16 h, en France, le 
gouvernement décrète la mobilisation générale. 
Le 2 Août, l’Allemagne envahit le Luxembourg. 
Le 3 août, la Belgique rejette l’ultimatum 
allemand. L’Allemagne déclare la guerre à la 
France, puis à la Belgique. Le 4 août, le 
Royaume-Uni déclare la guerre à l’Allemagne. 
Le 6 août, l’Autriche-Hongrie déclare la guerre à 
la Russie aux côtés de l’Allemagne. Le 11 août, 
la France déclare la guerre à l’Autriche-Hongrie, 
suivie par l’Angleterre le 13. Le 23 août, le 
Japon déclare la guerre à l’Allemagne. Le 1er 

novembre, l’Empire Ottoman se joint aux 
puissances centrales. Le 3, la France et 
l’Angleterre lui déclarent la guerre.  

Comme la plupart des pays engagés possèdent 
des colonies, l’affrontement prend rapidement 
un caractère mondial. Le Canada, l’Australie, 
l’Inde, la Nouvelle Zélande et l’Afrique du Sud 
entrent automatiquement en guerre contre 
l’Allemagne. De même que les colonies 
françaises et belges. 

Conflit mondial prévisible ? 
A. Les raisons pour un conflit 

imprévisible. Des facteurs de stabilité 
 L’économie mondiale en pleine expansion. 

Les grandes puissances européennes, en 
particulier, sont en pleine expansion 
économique 

 les intérêts industriels européens sont croisés. 
 la mondialisation des intérêts. 
 le monde est fait d’échanges nombreux. 
 les alliances constituent deux blocs équilibrés. 
 le monde est fait d’échanges nombreux. 
 les liens de famille. L’empereur d’Allemagne 

Guillaume II, le tsar Nicolas II et le roi 
George V, petits-fils de la reine Victoria 
étaient cousins. 

 les mécanismes diplomatiques ont fait la 
preuve de leur efficacité au cours des 
tensions précédentes (Fachoda en 1898, 
annexion de la Bosnie par l’Autriche en 
1908, affaire de Tanger en 1905, affaire 
d’Agadir en 1911, guerres des Balkans 1912 
et 1913.)  

 les querelles balkaniques ne sont pas perçues 
comme un danger pour la paix.  

 

B. Les raisons pour un conflit prévisible 

 Des gouvernants aux personnalités 
singulières voire controversées 

L’empereur François Joseph 

En 1914, il est âgé de 84 ans  ( 21/11/1916). 
De la famille des Habsbourg-Lorraine. 
L’autocrate du début est devenu un esprit vieilli 
et éprouvé qui se trouve à la tête d’un empire au 
crépuscule de sa puissance avec ses 40 peuples 
difficiles à maintenir. Il est devenu influençable, 
par son entourage militaro-politique et par 
l’empereur d’Allemagne. Après de nombreuses 
hésitations, il signe la déclaration de guerre à la 
Serbie 

L’empereur Guillaume II 

En 1914, il est âgé de 55 ans ( 4 Juin 1941). De 
la famille des Hohenzollern. La personnalité la 
plus controversée. Un peu dérangé (dixit la reine 
Victoria). Homme intelligent, brillant orateur, 
mais… caractère bipolaire qui passe de 
l’exaltation à la dépression. Souverain de droit 
divin, il est convaincu que l’Allemagne a un rôle 
de leadership dans le monde. Héritier puis 
souverain d’une monarchie militariste, son plus 
grand désir est de concurrencer les Britanniques 
sur les mers. 
Ses nombreuses fanfaronnades et son ton 
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 agressif causent souvent des difficultés à la 
diplomatie impériale. Il mène une politique 
étrangère agressive (armement maritime, volonté 
d’expansion allemande). 

Le tsar Nicolas II 

En 1914 il est âgé de 46 ans ( 17 /07/1918). De 
la famille des Romanov. 
C’est un mystique. Il se considère comme le 
protecteur naturel des slaves.  
Si l’attentat de Sarajevo est l’œuvre de 
terroristes armés par Belgrade, ils sont soutenus 
par les services secrets serbes liés à l’attaché 
militaire russe en Serbie et aux services secrets 
russes.  

Le président Raymond Poincaré 

En 1914 il a 54 ans  ( 15/10/34). 
Son rôle dans le déclenchement de la guerre est 
controversé : il aurait poussé à la fermeté le tsar 
lors de son voyage officiel du 13 au 23 juillet en 
Russie. 

Le roi George V 

En 1914 il a 49 ans ( 20/01/36). De la famille 
des Windsor (ancienne Maison germanique de 
Saxe-Cobourg et Gotha). 
Il succède à son père en 1910, en tant que roi-
empereur de l’empire britannique. Son règne 
voit la montée en puissance du socialisme, du 
communisme, du fascisme, du républicanisme 
irlandais et de l’indépendantisme indien.  

Le roi Pierre Ier de Serbie 

En 1914 il a 70 ans ( 16/08/21 ). De la famille 
des Karageorgević, il accède au trône de Serbie 
en 1903. Serait mêlé à l’assassinat du roi 
Alexandre Ier Obrenović et de son épouse sans 
héritier. L’attentat aurait été perpétré par un de 
ses proches, le colonel Dimitrijević, impliqué 
plus tard dans l’assassinat de l’archiduc François 
Ferdinand. Il rêve d’une grande Serbie 
(panserbisme). 

 Les sujets de tension et les pommes de 
discorde  

 Les politiques expansionnistes des empires 
austro-hongrois, russe et allemand  

 L’Autriche-Hongrie occupe la Bosnie-

Herzégovine en 1908 au grand dam de la 
Russie. Voudrait poursuivre son expansion 
dans la vallée du Danube jusqu’à la Mer 
Noire. 

 La Russie découragée dans ses tentatives 
d’expansion en Extrême-Orient par sa défaite 
face au Japon (1904-1905) et travaillée par 
les mouvements révolutionnaires, cherche 
une revanche en Europe.  
Elle souhaite le démembrement de l’empire 
ottoman, dans les Balkans pour s’assurer des 
positions rêvées et posséder un accès à une 
mer chaude (mer Méditerranée).  
La Russie patronne la création d’une alliance 
entre les États balkaniques pour attaquer la 
Turquie en 1912 et soutient la Serbie dans 
toutes ses entreprises. 

  L’Allemagne. La forte croissance du Reich 
dans les dernières années du 19e siècle induit 
les conditions d’aspirations hégémoniques 
sur le continent européen et nourrit des 
théories racistes développées par l’ensemble 
des pangermanistes. L’expansion territoriale, 
européenne et extra-européenne, est 
nécessaire. 
Pour Guillaume II, un conflit localisé dans 
les Balkans constituerait une solution pour 
résoudre les problèmes territoriaux de 
l’Allemagne et de l’Autriche. L’armée 
allemande apparaît comme la plus puissante 
du monde. C’est un instrument si parfait qu’il 
est tentant de s’en servir. 

 L’antagonisme franco-allemand  

L’antagonisme franco-allemand puise sa force 
dans l’idée de revanche après la défaite de 1870 
pour voir le retour des provinces perdues 
d’Alsace-Lorraine. L’activisme des nationalistes 
français est animé notamment par Paul 
Déroulède (1846-1914) poète, romancier, au 
revanchisme 
intransigeant. C’est un 
nationaliste belliciste qui 
s’oppose au pacifisme de 
Jean Jaurès (assassiné le 
31 juillet 1914). 
On observe la crainte des 
Français devant la 
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poussée démographique de l’Allemagne (la 
France connaît un déclin démographique 
durable).  
Du côté allemand, l’empereur Guillaume II est 
très influencé par les officiers prussiens qui 
voient dans les français d’éternels ennemis. 
Germanophobie et francophobie polluent les 
relations entre les deux pays. 

 L’exacerbation des nationalismes  

Dans l’empire austro-hongrois, quarante peuples 
cohabitent, les velléités séparatistes sont 
nombreuses, avec l’éveil des minorités 
nationales (Bohême, Croatie, Slavonie, 
Galicie...).  

L’Autriche-Hongrie craint que l’expansionnisme 
russe n’entraîne un soulèvement de ses 
minorités slaves, qui lui serait fatal. En Serbie, 
le roi, Pierre 1er veut la formation d’une grande 
Yougoslavie, regroupant les slaves qui 
appartiennent à l’empire austro-hongrois.  
Dans les Balkans, la Russie est alliée à la Serbie, 
qui souhaite aussi unifier les Slaves du sud. Le 
panserbisme rejoint le panslavisme russe.  

 L’irrédentisme italien  

Consiste à revendiquer notamment dans le 
territoire de l’empire austro-hongrois les régions 
ayant appartenu à des états italiens avant la 
création du royaume d’Italie (1861) et où vivent 
majoritairement des italophones (Trentin, 
Trieste, Istrie, Dalmatie). Cette aspiration 
conduit à des mouvements d’agitation 
contagieux. 

 L’impérialisme colonial 

La conférence de Berlin en 1885, a partagé 
l’Afrique entre les puissances européennes 

(Belgique, France, Royaume 
Uni, Allemagne). Mais des 
différends coloniaux locaux 
entraînent des tensions en 
Europe. 
L’Allemagne qui estime avoir 

été mal servie veut une meilleure part afin de 
trouver des matières premières et fonder des 
comptoirs. Elle veut prendre pied au Maroc 
partagé entre Espagne et France. En prétendant 
vouloir protéger des intérêts allemands, elle 
provoque des incidents diplomatiques avec la 
France en 1905 à Tanger et en 1911 à Agadir 
(canonnière). 

 Les rivalités économiques  

En Europe, la compétition économique est de 
plus en plus forte. La conquête de nouveaux 
marchés apparait nécessaire. La rivalité 
économique entre l’Allemagne, le Royaume 
Uni et la France s’accroît à partir de 1912. La 
grande puissance industrielle allemande inquiète 
car les produits allemands inondent les marchés. 
De leur côté, les allemands s’inquiètent de la 
croissance économique et démographique de la 
puissance russe. Ils pensent qu’ils seraient 
incapables de lui résister dans quelques années. 
Ils ont donc intérêt à provoquer un conflit avant 
qu’il ne soit trop tard. 

 Stratégies et course aux armements  

Sur le plan stratégique, le grand état-major 
allemand prévoit dès 1905, de déployer la quasi 
totalité des forces armées allemandes face à 
l’armée française. La victoire décisive doit être 
obtenue par une vaste manœuvre 
d’enveloppement par le nord, en passant par le 
Luxembourg et la Belgique, c’est le plan 
Schlieffen.  
En 1914, il est prévu de ne mettre face à la 
Russie qu’une faible partie des forces 
allemandes en 
pariant sur la 
lenteur de la 
mobilisation 
russe. 
L’Allemagne 
doit prendre 
l’initiative des 
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 opérations militaires, en forçant la France à 
entrer en guerre immédiatement après la Russie.  
Au début du XXème siècle, les principaux pays 
européens sont engagés dans une course aux 
armements. Le Reich impose son rythme 
d’augmentation des budgets et des effectifs 
militaires dans les deux années précédant le 
conflit. Au moment des guerres balkaniques, les 
principales puissances européennes sont 
engagées dans un renforcement massif de leur 
appareil militaire: augmentation des effectifs 
(service militaire de 3 ans), tonnage de navires 
de guerre, modernisation des matériels, budgets 
militaires. 

  Absence d’une institution 
internationale (type ONU) 

Les buts principaux contenus dans la charte de 
l’ONU :  
Maintenir la paix et de la sécurité.  
Prévenir et écarter les menaces.  
Réprimer tout acte d’agression et de rupture de 
paix.  
Développer des relations amicales.  
Rien de tout cela en 1914 ! 

CONCLUSION - BILAN 
Si la première guerre mondiale est déclenchée 
par l’assassinat de Sarajevo, cet événement n’a 
fait que cristalliser des tensions issues de 
contentieux antérieurs (rivalités économiques, 
politiques et coloniales). Des sentiments 
nationaux exacerbés, chacun se sentant agressé 
par l’autre et plus fort. Tous voulaient en 
découdre et tous pensaient à une guerre de courte 
durée. Le conflit paraissait inévitable ! On 
connait la suite ... 

La paix mal construite en 1919, sera une des 
causes essentielles du second conflit mondial, 
dix ans plus tard ! 

Mais c’est une autre histoire … 

 

 

Général  

Christian BOISSON 

 VI. 
Si Cherveix-Cubas nous était conté ! 

Présentation du 13 juin 20h30 à Cherveix-Cubas  

Lors de cette Assemblée générale à Sainte-
Eulalie d’Ans, j’ai eu le plaisir d’annoncer la 
sortie imminente du livre que je viens de 
terminer sur l’histoire de Cherveix-Cubas. J’en 
ai confié l’édition à H.N.P. à laquelle 
j’abandonne mes droits. 

Quatre maquettes étaient visibles et consultables, 
dans trois reliures différentes. Les adhérents 
présents ne se sont pas privés de les feuilleter 
lors de la pause, et nous avons déjà enregistré 
quelques 70 réservations. 

Lancé en imprimerie pour 400 exemplaires, ce 
livre devrait être disponible début juin. Aussi 
nous avons convenu de mettre en place une 
soirée conférence au cours de laquelle j’en ferai 
une présentation beaucoup plus détaillée que les 
dix minutes qui lui furent consacrées lors de 
l’A.G. Le livre sera disponible à la vente pour 
ceux qui le souhaitent, et tous ceux qui l’ont 
réservé pourront le retirer à l’occasion. 

En tout bien tout honneur, cette soirée se tiendra 
à Cherveix-Cubas, en présence du maire, Jean-
Marie QUEYROI qui m’a fait le plaisir et 
l’honneur de préfacer ce livre. Peut-être 
profiterons nous aussi de la présence de 
Monsieur Gérard FAYOLLE, président de la 
SHAP, qui en a aussi écrit la deuxième préface. 
Cette soirée se tiendra donc à la salle des fêtes de 
Cherveix-Cubas, le vendredi 13 juin, et oui, nous 
ne sommes pas superstitieux, à 20h30. Bien 
entendu, la soirée est ouverte à tous, membres ou 
non de H.N.P., l’entrée est libre et un 
rafraichissement sera offert en fin de séance. 
J’assurerai avec plaisir la dédicace de mon 
ouvrage pour tous ceux qui le souhaiteront. 

Permettez que je vous le présente ci-après. 
Son prix de vente : 22 € dans sa version brochée, 
couverture souple ; 28 € dans sa version rigide, 
couverture cartonnée. Une version de luxe est 
également disponible à 60 € avec couverture 
cartonnée à l’ancienne, papier marbré peint à la 
main, mais il faut la retenir car nous n’en 
lançons que très peu d’exemplaires. 

Michel Massénat 
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L’histoire de ce qui est aujourd’hui une petite 
commune, Cherveix-Cubas, d’apparence 
monolithique, est intéressante, étrange et 
complexe.  

Les trois paroisses d’origine qui la composent, 
Saint-Martial-Laborie, Cherveix et Cubas, toutes 
trois d’origines aussi anciennes, ne furent pas 
toujours liées, bien au contraire. 

Imagine-t-on aujourd’hui que la “frontière” 
entre Cherveix et Cubas ait pu symboliser, à 
une époque, la limite entre Aquitaine et 
Limousin ? Et pourtant, au lendemain de la 
Révolution française, dès la création des 
départements en 1790, on trouve ce qui est la 
commune actuelle, écartelée entre deux 
départements. Cherveix et Saint-Martial-
d’Hautefort sont alors communes du canton 
d’Hautefort et du district d’Excideuil, 
département de la Dordogne (ex Périgord), 
alors que Cubas, comme Boisseuilh, Saint-
Mesmin, etc. sont communes du canton de 
Génis et du district de Faubourg-Égalité 
(Uzerche aujourd’hui), du département de la 
Corrèze. Ce n’est qu’en 1800 que l’éclatement 
aura lieu avec disparition du canton de Génis 
et ventilation de ses communes entre les 
cantons d’Excideuil et d’Hautefort. Et ce n’est 
qu’en 1829 que naîtra la commune de Cherveix
-Cubas. Mais cette naissance se fera aux 
forceps et les marques en subsistent encore, au 
moins dans les mentalités. 

Ce livre tente de retracer ce que furent le 
devenir de ces trois entités depuis … pourquoi 
pas, les Gaulois et les Gallo-Romains puisqu’en 
subsiste toujours une trace remarquable, au 
travers de cette 704 qui, en partie au moins, fut 
route gauloise, puis romaine du réseau 
d’Agrippa, puis enfin Napoléonienne, avant 
que de devenir nationale puis départementale. 

C’est entre autre cette voie, dite Napoléon, qui 
est à l’origine de ce livre. Où passait-elle 
exactement dans Cubas, où traversait-elle la 
rivière ? Autant de questions qui peuvent faire 
débat car diverses hypothèses se présentent 
alors à nous dans les écrits existants. 

Mais le chapitre déclencheur de cette étude 
reste la petite église de Cubas. Est-elle du XIIème 
comme on peut le voir écrit parfois, de 

l’époque de ce fameux prieuré dont il ne reste 
plus rien de visible aujourd’hui ? Ce livre 
démontre qu’il n’en est rien et qu’elle fut 
reconstruite en 1839 à l’emplacement et avec 
les matériaux de la précédente qui, elle, était 
bien du XIIème siècle mais s’effondra en 1836. 

Cette recherche permit également de mettre en 
exergue la rivalité endémique entre Cherveix 
et Cubas, ravivée par leur réunion cultuelle de 
1804 puis administrative de 1829, mais surtout 
par les opinions politiques alors divergentes 
entre les deux communautés, l’une dite 
républicaine, l’autre dite réactionnaire. Ceci se 
traduira par des querelles, querelles de 
clochers, on ne peut mieux dire puisque les 
églises sont au premier plan et que l’on faillit 
bien en construire une troisième vers 1894, en 
vue de fédérer les populations. Mais les 
querelles se poursuivront avec les cimetières, 
en particulier la remise en cause de celui de 
Cubas, après construction du cimetière 
communal à Cherveix, mais que les gens de 
Cubas ne voulurent jamais abandonner. 
Querelles également autour de la privation de 
prêtre, qui iront jusqu’à conduire à la création 
d’un temple protestant. 

Autant donc d’histoires, de querelles, 
d’escarmouches, amusantes aujourd’hui, et qui 
servirent de grands auteurs comme Eugène Le 
Roy et son histoire “Les gens d’Auberoque”. 

Heureusement, il y eut aussi de grands projets 
fédérateurs et on peut remercier l’intelligence 
des conseillers d’alors, de tous bords, qui 
surent ériger en leur temps des écoles dignes 
de ce nom et les plus centralisées possibles.  

Les guerres arrivèrent alors et finirent la 
communion de ces paroisses, jusqu’alors 
sœurs ennemies, en cette délicieuse et actuelle 
commune de Cherveix-Cubas. 

J’ai pris un grand plaisir à écrire ce livre, et à 
tenter de rétablir parfois la vérité, c’était là 
mon but unique. 

Si Cherveix-Cubas nous était conté ! 
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A-t-on jamais épuisé le sujet lorsqu’il s’agit de 
cerner la personnalité complexe et le parcours 
d’un personnage qui a sa place parmi les grands 
aventuriers de l’histoire de   France ? Il est 
indéniable que Jean-François Gareyte aura 
apporté une contribution importante à la 
recherche historique et fourni des réponses à 
beaucoup d’interrogations. 

Le 12 décembre dernier, le  prince Philippe 
d’Araucanie, qui malheureusement s’éteindra un 
mois plus tard, et les  nombreuses personnes 
passionnées par le sujet firent un accueil 
chaleureux au conférencier. Ce dernier a tenu en 
haleine son auditoire par la clarté de son exposé 
particulièrement vivant. 

Jean-François Gareyte est parti il y a six ans au 
Chili où il fera par la suite cinq expéditions. Sur 
place, il a pu se plonger dans une masse de 
documents inédits ne correspondant pas toujours 
à ce qu’il avait pu lire ici ou là. D’emblée il pose 
les questions essentielles :  

Ce fils de cultivateur qui, après de bonnes études 
devient avoué, un notable au sein du microcosme 
de la préfecture de la Dordogne, pourquoi 
subitement disparaît-il alors que son cabinet est 
prospère ? Que va-t-il faire en Amérique du sud 
et pourquoi se rend-il en Araucanie ? Est-il un 
mythomane ? Son entreprise est-elle crédible ? 
Quel type de relation entretient-il avec Pierre 
Magne, conseiller écouté de Napoléon III ? 
Espère-il son aide pour réaliser son dessein ? 
Questions auxquelles Jean-François Gareyte va 
tenter de répondre. 

Orélie-Antoine Thounem est né à la Chèze, 
commune de Chourgnac d’Ans, huitième enfant 
d’une famille de neuf. Son père est un cultivateur 
plutôt aisé, possédant 30 hectares de blé et de 
vigne. Il est persuadé d’appartenir à la noblesse, 
d’ailleurs on les appelle « les princes » et leur 
nom était « de Tounens » jusqu’au XVIIIème 
siècle.  

Le petit Antoine fréquente l’école du village puis 

son père l’envoie au 
Collège Royal de 
Périgueux où il obtiendra le 
baccalauréat. L’orateur 
situe l’enfance et la 
jeunesse d’Antoine dans le 
contexte national, avec le 
roi Charles X dont le baron 
de Damas est très proche et 
le contexte local avec la 

survenue d’événements  violents qui marqueront 
l’adolescent.  

En juin 1838, les cloches de l’église de Saint-
Agnan sonnent à toute volée. Une révolte 
paysanne appelée « guerre des bancs » embrase 
le village. A la suite de travaux effectués dans 
l’église, les paysans constatent que des bancs ont 
été installés avec les noms des notables et alors 
qu’auparavant ils assistaient debout près du 
prêtre à l’office ils sont contraints de rester au 
fond de l’église ou à l’extérieur. La réaction est 
très vive : prêtre, maire et personnes présentes 
sont molestés et expulsés, les bancs cassés. La 
révolte devient une véritable jacquerie et les 
gendarmes sont vite débordés. Le Préfet Romieu 
fait intervenir l’armée qui procède à des 
arrestations et mate les fauteurs de trouble. 
L’Echo de Vésone relatera ce soulèvement 
populaire. 

A propos du Préfet Romieu, Jean-François 
Gareyte rappelle deux anecdotes prémonitoires : 
un numéro du Figaro de 1880, un an et demi 
après la mort d’Antoine de Tounens, rapporte 
que le Préfet, parti à la chasse du côté de 
Chourgnac et croisant le petit Antoine 
transportant de la viande, aurait dit " il faut bien 
regarder ce gamin, ses jambes feront le tour du 
monde"... D’autre part peu après 1839, le même 
Préfet remarque "un bon avocat  qu’il faudra 
pousser vers des fonctions importantes". Il s’agit 
de Pierre Magne. Ce dernier revient à Périgueux 
après la révolution de 1848 qui a chassé Louis-
Philippe et lui a fait perdre son 
portefeuille ministériel. Il reprend donc  ses 
activités d’avocat avec ses deux associés. 
Antoine qui a obtenu le certificat de la faculté de 
droit de Toulouse intègre le cabinet Magne et 

 

VII. 

Pour en finir avec Antoine de Tounens ? 
Conférence de Mr J.F. Gareyte du 12/12/2013 
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 associés. C’est le début de sa relation  avec 
Pierre Magne. Un des deux associés Me Etienne 
Réveillas rédige le certificat d’exercice, marque 
de reconnaissance par ses pairs, qui permettra à 
Antoine de solliciter l’autorisation de s’installer. 
Il fait sa demande au Président Louis Napoléon 
Bonaparte, appuyé par Pierre Magne Ministre du 
nouveau régime.  

Il s’installe en1851 rue Hiéras, aidé 
vraisemblablement par sa famille pour financer 
l’achat de l’étude. En 1856, à la demande de son 
père, il plaide devant le Tribunal de Périgueux 
pour que son nom soit modifié en substituant 
« de Tounens » à « Thounem ». Lui est accordée 
l’orthographe « Tounens » mais lui est refusée la 
particule "de". Fin 1856, la Cour Impériale de 
Bordeaux lui donne gain de cause et au début de 
1857, Antoine Thounem est devenu Antoine de 
Tounens. Dans la foulée, il se fait initier à la 
franc-maçonnerie comme la plupart de ses amis. 
Son cabinet est prospère, il semble destiné à 
mener une vie de bourgeois provincial. 

En fait sous la robe d’avoué perçait " le Cyrano 
de Tourtoirac " selon l’expression de Saint-
Loup, un de ses biographes. Place au rêve en 
action : En juin 1858, après avoir vendu son 
étude,  il prend le bateau à Southampton pour 
gagner les côtes chiliennes. Il débarque dans le 
petit port de Coquimbo où il séjournera quelque 
temps.              

Le Chili est une République depuis 
l’émancipation des colonies espagnoles par 
Bolivar. Au sud le Rio, Bio Bio marque la 
frontière avec une  contrée peuplée de farouches 
guerriers amérindiens, de rudes montagnards très 
susceptibles, les Mapuches. Ils ont repoussé les 
Incas mais aussi les conquistadors espagnols, tel 
Almagro au XVIème siècle. Ce territoire est 
l’Araucanie. Le roi d’Espagne ratifiera un traité 
reconnaissant son indépendance. A Coquimbo, 
Tounens acquiert très vite la maîtrise de la 
langue espagnole, étudie la civilisation chilienne 
et écrit à ses amis francs-maçons. Il les incite à 
venir profiter de la richesse en cuivre du pays. Il 
cherche à se faire des relations toujours dans le 
milieu maçonnique très présent au Chili, en 
particulier à Valparaiso et à Santiago où il arrive 

en 1859. Il se présente comme éleveur de 
chevaux. Ensuite il tente d’introduire au Chili la 
pratique des courses de chevaux, très en vogue 
en France. Il semble qu’il prépare quelque chose 
tout en essayant de se constituer des revenus. 
Mais ses entreprises ne sont pas des réussites. A 
cette époque, un mouvement  révolutionnaire 
secoue le pays. Le gouvernement suscite une 
campagne de presse sur "les sauvages Mapuches 
qui abritent les révolutionnaires". La révolution 
est muselée mais l’Araucanie fait l’objet d’une 
surveillance accrue. 

Ses affaires ayant périclité, Antoine de Tounens 
quitte Santiago et écrit à ses amis pour demander 
une aide financière et expliquer sa démarche. 
Dans une lettre du 18 juin 1860 envoyée de la 
Serena il explique que son plan a échoué, qu’il 
veut rentrer n France mais que, faute d’argent, il 
ne peut s’embarquer. Il précise aussi qu’il veut 
revenir le plus vite possible. Mais quel est son 
plan? Grâce à ce courrier, on en sait un peu plus. 
Il nous dit que, faute d’avoir pu mener à bien 
son projet initial, il en forme un second, sous 
réserve de disposer de moyens financiers. Il 
envisage donc  de pénétrer en Araucanie afin 
d’entrer en contact avec les caciques Mapuches 
qu’il imagine bien disposés à son égard du fait 
de la pression exercée par le pouvoir chilien. 
Pour la première fois, un an et demi après son 
départ, est évoquée l’Araucanie. C’est la 
confirmation qu’il avait une autre idée en tête 
qui sera dévoilée en fin d’exposé.   

Pour réussir son plan B il cherche à rencontrer le 
chef Magnil, puissant sorcier entouré de 
sorcières, vivant dans la montagne. L’histoire 
s’accélère. Le chef est très vite convaincu de son 
intérêt à unir les tribus pour mieux résister aux 
incursions chiliennes. En novembre 1860, après 
avoir rédigé la constitution instaurant une 
monarchie constitutionnelle, il adresse un 
courrier en tant que roi d’Araucanie au Président 
de la République du Chili, l’informant de son 
accession au trône et joint la constitution. Pour 
atteindre son but il a dû passer par une 
succession de rites initiatiques et satisfaire à 
trois obligations, la force, la sagesse et la virilité; 
détenir en quelque sorte un pouvoir magique. 
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En janvier 1861 le Président chilien envoie des 
troupes, irrité par le récent courrier du nouveau 
roi d’Araucanie. Ce dernier décide de se rendre à 
Valparaiso pour échapper à la traque (document 
d’archives) et faire savoir qu’il est roi, en un 
mot : se faire reconnaître. Il écrit à ses amis et 
puis Valparaiso est un grand centre de la franc-
maçonnerie et cela peut être utile...Il souhaite, en 
outre, rencontrer le Consul de France le vicomte 
de Cazotte car il a promis aux chefs Mapuches 
d’obtenir le soutien de la France. En mars 1861 
la presse de France diffuse la nouvelle. 
Périgueux apprend que l’ancien avoué est 
devenu roi d’une contrée lointaine. Antoine, lui, 
ne reçoit plus de lettres alors que l’on sait que de 
nombreux courriers sont partis de Périgueux. 
La police chilienne intercepte les courriers qui 
lui sont destinés.   

Il va voir le consul Cazotte qui l’écoute 
poliment; il est persuadé qu’il va l’aider. Mais il 
va commettre une erreur majeure. Dans un 
courrier adressé au journal du Périgord et publié 
intégralement, il sollicite l’aide du journal pour 
la souscription qu’il veut lancer afin d’asseoir 
son nouveau pouvoir. L’erreur réside dans le fait 
qu’il se présente en tant qu’ancien avoué de 
Périgueux. C’est la risée à Périgueux et à Paris, 
le journal « Le Temps » ayant reproduit la lettre. 
On se moque du petit avoué de province... 
Cazotte lui fait savoir qu’il va pouvoir partir 
mais il remarque que sur son titre de transport ne 
figure pas son titre de roi. Antoine prend 
conscience qu’il n’est pas reconnu en tant que 
souverain. Ceci est confirmé dans une lettre 
adressée par Cazotte au Ministre des affaires 
étrangères dans laquelle il définit Antoine de 
Tounens comme un homme mi sérieux, mi 
comique.  

L’armée chilienne se préparant à envahir le 
Chili, il décide de partir seul pour l’Araucanie. 
Son destin s’est peut-être joué à Nascimiento, 
ville frontalière, qu’il quitte cinq jours avant 
l’arrivée d’un colis important en provenance de 
Compiègne, siège du gouvernement impérial, et 
contenant trois lettres adressées au roi 
d’Araucanie (d’après les journaux 
chiliens  consultés aux archives).  

On ne connaîtra  jamais la teneur de ces lettres ni 
si Pierre Magne était un des auteurs. Le roi, 
acclamé sur son passage par ses sujets  réunit les 
chefs et les guerriers  et après les avoir 
harangués se fait plébisciter à la fin du mois de 
décembre 1861.La situation est on ne peut plus 
favorable pour Tounens mais il ne s’est pas 
méfié de son domestique qui est un espion et 
l’entraîne dans un guet-apens. Il est aussitôt 
ramené à Nascimiento et jeté en prison le 6 
janvier 1862. Commence alors un long calvaire 
pour le roi. Il résiste pied à pied au général 
Savedra grâce à sa formation juridique et...au 
code civil qu’il s’est fait remettre. Il met en 
difficulté ses juges et les indispose par sa 
combativité et son ascendant digne du chef 
d’Etat qu’il veut incarner. Les conditions de sa 
détention sont telles qu’il contracte une 
dysenterie et reste alité plusieurs mois entre la 
vie et la mort. D’une robuste constitution il se 
remet lentement. En septembre 1862 à la suite 
d’un interrogatoire particulièrement dur il craque 
et dévoile sa première idée à laquelle il avait fait 
allusion en juin 1860 dans une lettre à ses amis. 
En quoi consistait-il ce projet initial? Il voulait 
rien moins que réaliser le rêve de Simon Bolivar 
à savoir bâtir les Etats-Unis d’Amérique du sud. 
Il précise que faute d’avoir pu acquérir le 
prestige suffisant il a révisé ses ambitions à la 
baisse. Du fait de la situation de guerre larvée, 
l’Araucanie lui a semblé plus à sa portée. En fait 
nous dit J.F. Gareyte il n’est jamais parti pour 
être roi d’Araucanie. Il sera déclaré fou par ses 
juges. La nouvelle de son arrestation étant 
parvenue à Paris (journal du Périgord du 18 mai 
1862), Pierre Magne décide de s’intéresser à 
l’affaire et demande au consul Cazotte de faire 
libérer le prisonnier. Les liaisons entre les deux 
états sont très longues et ce n’est qu’à la fin de 
1862 qu’Antoine de Tounens regagne la France.  

La conférence se termine sur cette première 
partie de la vie de notre héros. 

Il y a donc matière à un 
deuxième rendez-vous avec 
notre ami J.F. Gareyte ! 

 

Philippe Chariéras 
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